
Le voyage de Bernadette au pays des kangourous
Avec Bern a d e t t e, on a feuilleté et regardé un
a l bum de photos sur l’Au s t ra l i e. Nous nous
souvenons.
Je me souviens de la ville de Syd n e y, du gra n d
pont et du nouvel Opéra qui a été dessiné par le
danois J. Utrzon.
Je me souviens du parc avec un groupe de
personnes sous un grand arbre magnifique.
Je me souviens d’un autre arbre avec un tronc
tout blanc, un Eucalyptus, on aurait dit qu’il était
mort, mais il ne l’était pas.
Je me souviens des collines pleines d’Eucalyptus
qu’on appelle la Forêt Bleue.
Je me souviens des roches sur le sable rouge, on
aurait dit la planète Mars.
En Au s t ra l i e, Uluru est une montagne sacrée
pour les Aborigènes. Ça raconte l’histoire de leur
religion. J ’aime les couleurs mag n i f i q u e s
d ’ U l u ru. Les couleurs changent à chaque heure
et selon le temps qu’il fait. Le matin, il est gris
avec les nuag e s. L’après-midi, il est marr o n .
Quand il pleut, il est rouge ou orange. Le soir, il
est marron foncé et clair. Il peut changer de
nuance comme un caméléon.
Je me souviens d’avoir vu sur Uluru des piquets
les uns derrière les autres, jusqu’en haut. Sur les
piquets, sont fixés des anneaux pour passer une
chaîne. Les gens se servent de cette chaîne pour
monter sur la montagne.
Je me souviens d’une photo : c’est Bern a d e t t e
avec des amis autour d’une table. Ils regardaient
l’appareil photo en souriant, ils étaient 4 ou 5, ils
buvaient un verre devant Uluru.
Je me souviens des camions avec de très belles
couleurs.
Je me souviens d’une photo où il y avait 2 ou 3
remorques. Quand je pense qu’ils travaillent sur
les grandes routes, jour et nuit !
Je me souviens du conducteur du car qui portait
un bébé kangourou qu’il avait recueilli parce que
la mère avait été tuée par le car.
Je me souviens de très beaux couchers de soleil
qui donnaient des couleurs rouge ora n g é s
magnifiques sur le sable fin.
Je me souviens d’une sandale qui fait le tour du
monde, qui nous parle de bons souvenirs.

Marie-Paule, Blandine, Florence et Christian
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J’avais envie d’aller au salon du livre
comme tous les ans. L’année dernière
j’avais acheté un dictionnaire et cette
année je voulais en acheter un plus
gros et plus complet. J’ai appris au
cardan qu’on ne pourrait pas aller au
salon du livre. J’ai été déçu.

Christian

Je trouve cela dommage de ne plus
aller au Salon du Livre, car cela me
permettait de trouver des livres
intéressants sur des sujets qui étaient
aussi intéressants, à un prix abordable
grace au chèque-livre. En plus, j’avais
l’impression d’avoir passé une agréable
journée. J’espère qu’en 2006, le
cardan pourra à nouveau organiser
cette visite très culturelle.

Brahim

• Salon du Livre

• Pas ta tiépa…

Mincir
perdre quelques dans le cerveau et

garder ses kilos en trop.
Valérie, François et Christine

Pas de sang sans scientifique
Pas de sainte sans sincérité
Pas de café sans sucre
Pas de route sans car 
Pas de magasin sans caissière
Pas de pain sans beurre
Pas de casserole sans gazinière
Pas d’homme sans femme
Pas d’enfant sans mère

Marie-Thérèse



La pièce s’intitule manteau
Le metteur en scène a mis une pièce dramatique
dans le rire. Cela n’a pas du être évident, mais
c’est son travail. Les acteurs donnent tout sur le
s p e c t a c l e. Cela raconte l’histoire d’un homme
venu au monde avec un nom dur à porter, c’était
Akaki au début. J’ai aimé les tableaux avec les
marionnettes cela était génial mais pas simple à
f a i r e. Les décors, les costumes aussi étaient
magnifiques. Les comédiens ont donné beaucoup
d’eux dans le spectacle. Les moments
m agnifiques comme les moments cruciaux sot
bien faits. Tout était fait pour que pers o n n e,
riche comme pauvre, puisse voir ce spectacle. Un
seul moment émouvant dans cette pièce, c’est
quand Akaki meurt, et même cela, ils arrivent à
nous le faire ressentir comme quelque chose de
l é g e r, à ne pas nous apitoyer sur son sort. En
fait, la pièce est très, très belle et pourtant, c’est
très dur, mais ils ont tout fait pour que nous
r e s s o rtions de là émerve i l l é s. Voilà ce que je
pense de ce spectacle, tout en ironie, tout le
monde en prend pour son gra d e. Et la fille qui
raconte l’histoire, quelle femme merve i l l e u s e,
d’une beauté et d’une souplesse ex t ra o r d i n a i r e.
Enfin, bref, tout était méga top !

Marie-Jo 

Bella e Bestia
Le 6 mars, je suis allé voir Bella e Bestia, c’était
l’histoire de la belle et la bête. La pièce a duré
une heure, la mise en scène était bien faite, les
comédiens jouaient bien. Moi, j’étais à côté de la
console de son, et il y avait un homme qui jouait
de la trompette. J’ai bien aimé la pièce car elle
n’était pas longue.

Brahim

Kifélosof
Un seul acteur pour jouer une multitude de
r ô l e s, sans parole. Un seul thème, toujours le
m ê m e, la naissance, la vie. Le cycle de la vie
dans cette pièce est circulaire, sans début, sans
fin, seule la renaissance nous est montrée.
S u c c e s s i vement, cette fable de la vie nous est
contée par un bébé trop attendrissant, un
vieillard très grincheux, une femme, un homme
et encore un bébé, un œuf, enfin, c’est ce que j’ai
pu en retenir. Cette pièce est profo n d e m m e n t
t e n d r e, comique, intelligence et surtout, elle
parle à tout le monde. 

Ingrid

Je suis allée voir une pièce avec le groupe du
Cardan. J’ai aimé cette pièce. J’ai ressenti une
renaissance dans cette histoire. J’ai aimé, ça parlait
des bébés, de la femme et de l’homme, des oiseaux,
des enfants et de la vie d’avant la création de Dieu,
des câlins… L’acteur était seul sur scène, là devant
n o u s, il parlait de la vie sans même parler, des
histoires avant nous et de la vie de maintenant, des
mères, des pères et des enfants sans voir le mal.

Blandine

Star Wars
Dimanche 29 mai, je suis allé voir Star Wa rs. Le
film m’a plu car il n’était pas trop long. Le film
raconte la guerre entre extra-terrestres, les effets
spéciaux sont très bien faits, cela rappelle “les
voyages de Pénélope”, une série qui passait sur la
RTBF dans les années 76/77. Cela m’a aussi fait
penser aux série japonaises et américaines, mais
elle a l’avantage d’être moins violent que certains
films comme “le cinquième élément”. Je trouve les
maquettes des vaisseaux très bien faites. 
Peut-être que dans 20 ou 30 ans, lorsque Georges
Lucas aura arrêté de produire des films de science-
fiction, les ex t ra - t e rrestres nous auront rendu
visite et qu’ils nous feront la guerr e. Enfin, j’ai
passé une après-midi agr é able et j’attends le
prochain “Star Wars”.

Brahim

Voyage au musée Grévin
Le lundi 7 mars, avec les Rieux, nous étions 6
l o c ataires à part i r. Nous arr i vons à Paris aux
e nvirons de 12h30 et nous cherchons un endroit
pour nous garer (ce qui n’et pas évident avec un
Peugeot Boxer et les scooters qui sont loins d’être
prudents). Enfin, après 15 minutes, nous trouvons
un parking. Nous allons manger dans un resto
sympathique et pas cher. Et puis après, nous allons
visiter le Musée Grévin pendant environ 2 heures.
Il y avait des gens célèbres, acteurs, hommes
politiques… Nous avons pris des photos. J’ai été
p h o t ographié à côté de Lionel Jospin, que j’ai
trouvé amaigri et moins large d’épaules que je
n’imaginais. Enfin, d’autres photos ont été prises à
côté de Bebel,  de Depardieu, de Mireille
M athieu,… La visite m’a beaucoup plu et comme
dit une chanson de Béart :  “Et demain, je
recommence…”, car j’ai passé une bonne journée, à
qui j’at t r i bue un 19,5/20, car il a fallu sortir de
Paris avec les embouteillages et les motos qui
doublaient de manière imprudente.

Brahim

Enfantement : moment où ton enfant te dit la vérité.2page deux



Je me souviens de ma grand-mère, quand elle dépeçait
les lapins.
Je me souviens de Coluche, quand il chantait «
Misère, misère ».
Je me souviens des Bosniaques persécutés par les
Serbes.
Je me souviens de mon papa quand il n’était pas là.
Je me souviens des femmes d’antan, quand elles se
réunissaient autour d’un lavoir, d’un petit ruisseau.
Je me souviens de moi, toute petite enfant, quand en
hiver, on pouvait encore faire de la luge.
Je me souviens de Sir Gainsbar, quand on l’invitait
dans les shows télé pour faire sa star.
Je me souviens d’un vieil homme, quand, en pleine
nature, je me suis perdue et qui m’a recueillie.

Ingrid

Je me souviens de la journée passée avec mes
camarades de Cardan, quand je me suis promenée dans
le car. 
Je me souviens de grand-mère quand j’étais une petite
fille.
Je me souviens de la voisine quand elle était là pour
me raconter des histoires d’enfants.
Je me souviens d’une personne qui chante quand elle
est dans la salle de jeux.
Je me souviens des personnes qui parlaient devant moi
quand j’étais une petite fille.

Blandine

Je me souviens de Jean-Christophe, quand je l’ai eu au
téléphone.
Je me souviens de Blandine, quand je l’ai aperçu pour
la première fois.
Je me souviens de Michel Sardou quand il chantait «
la maladie d’amour ».
Je me souviens d’être allé à la Maison de la Culture
pour la première fois.
Je me souviens de Dominique Zay quand je l’ai
rencontré au Cardan.

Mickaël

Je me souviens de Kiss, quand ils sont venus en
France.
Je me souviens d’avoir vu la mer quand je suis allé à
Calais.
Je me souviens de Walter Spanguero quand j’ai été à
Narbonne.

Christian

Je me souviens de Jennifer, quand elle chantait au Parc
des Princes de Paris, elle a foudroyé la foule.
Je me souviens de mes camarades de classe, quand on
est allé au bois Magnieux, on s’amusait à cache-cache.
Je me souviens d’avoir rencontré les écrivains quand
on est allé à la librairie choisir des livres avec les
chèques-livre.
Je me souviens des rencontres avec des comédiens. La
pièce que j’ai joué m’a fait beaucoup de bien.

Patricia

M
Je Monte sur la Montagne en Moto, il y a
du Monde sur le plateau, une Multitude de
Moutons, le berger et son Malinois.
Le Meunier fait tourner le Moulin pour
Moudre la farine de Maïs.

Christian

Z
J’ai acheté un CD de Willy DenZey et je suis
allé au Zoo voir les gaZelles avec mon
neveu Zakaria qui avait le maillot “do BraZil”.
Nous avons rencontré divers amis qui viennent
du Zaïre. J’ai vu RoumaZeilles braquer la
caisse du marchand de mergueZ.

Mustapha

Je veux jouer dehors
J'aime jouer de la musique
J'ai mal à la tête

Mickaël

Le petit oiseau
Rouge qui vit à Paris
Il chante la vie

Pierre

Le poisson clown
Il nage dans son bocal
Il est célibataire

Pierre

Ah quel beau temps bleu
Des nuages ont dissipé le soleil
Calme plat et neutre

Marie-Jo

Un jour, il faudra
Que je change dans ma vie
Il était là dans ma vie.

Blandine

Tous ces beaux toutous
Libres et heureux comme nous tous
Pensez à Milou

Ingrid

Je vais au Cardan
Pour apprendre le français,
Et je rentre à pied

Marie-Thérèse

J'ai vu Blandine
Elle met son maillot de bain
Elle part à la mer

Patricia
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LES DATES 
A U  C A R D A N

Du 1 8 au 20 juillet, les
enfants des bibliothèques de
rues d’Abbeville ont réalisé
un petit livre avec A n n i e
Krim. Nous en reparlerons…

Du 1 8 au 23 juillet, dix
pers onn es  des  gro upe s
cu lt ure d’A bbeville  e t
d’Amiens sont allés assiter au
Festival d’Avignon.
Nous en reparlerons…

La manifestation Lire en
f ê t e aura lieu les 13, 14
et 15 Octobre 2005,
un peu partout en France.  À
Abbeville, à Amiens …

Leitura Furiosa a u r a
lie u au m ois  de m a i
2 0 0 6, un peu partout dans
la  Som me , à A mie ns,  à
Abbe ville e t auss i  à
Lisbonne…
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Il fait beau aujourd’hui, je rêve que le temps reste comme ça.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de faire du vélo pendant les
vacances avec les autres personnes.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de jouer avec les enfants sur
la place pendant les vacances.
Il fait beau aujourd’hui, je mets mon maillot de bain pour aller
à la piscine avec ma copine Patricia.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de travailler avec la police.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de partir en vacances avec
mes hommes.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de garder mon chien jusqu’à
la fin de ma vie.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve d’aller à la campagne.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve du temps passé.

Blandine

Il fait beau aujourd’hui, je rêve d’écouter plein de musique ce
soir.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de rencontrer un bel amour ce
soir.
L’orage a claqué ce matin, mais je n’étais pas triste.

Florence

Il fait beau aujourd’hui, je rêve d’amour.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de faire la fête.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de manger des glaces.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de partir en vacances.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de faire de la moto sans
casque.

Christian

Il fait beau aujourd’hui, je rêve que je danse parce qu’il y a
“du soleil et des nanas”.

Marie-Thérèse

Il fait beau aujourd’hui, je rêve que je m’amuse.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de partir en voyage.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve de partir à la mer.

Mickaël

Il fait beau aujourd’hui, je rêve que ce soir, en rentrant, il y
aura un prince charmant pour me serrer dans ses bras.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve que ce soir en allant au club,
je rencontrerai un étalon pour ma jument.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve que ce soir en faisant mes
devoirs, j’écouterai Céline Dion.
Il fait beau aujourd’hui, je rêve que ce soir je mangerai de la
glace.

Patricia

Il fait beau
aujourd’hui…


